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Commission de la condition de la femme 
Cinquante-quatrième session 
1er-12 mars 2010  
Point 3 a) de l’ordre du jour provisoire* 
Suivi de la quatrième Conférence mondiale sur les femmes  
et de la vingt-troisième session extraordinaire  
de l’Assemblée générale intitulée « Les femmes en l’an 2000 :  
égalité des sexes, développement et paix pour le XXIe siècle » :  
réalisation des objectifs stratégiques et mesures à prendre  
dans les domaines critiques et nouvelles mesures et initiatives :  
examen de la mise en œuvre de la Déclaration et du Programme  
d’action de Beijing et des résultats de la vingt-troisième session  
extraordinaire et sa contribution à l’adoption d’une démarche  
soucieuse de l’égalité des sexes en vue de la réalisation des objectifs  
du Millénaire pour le développement 

 
 
 

  Communication de l’Association nationale Al Hidn, 
organisation non gouvernementale dotée du statut 
consultatif auprès du Conseil économique et social 
 
 

 Le Secrétaire général a reçu la déclaration ci-après, dont le texte est distribué 
conformément aux paragraphes 36 et 37 de la résolution 1996/31 du Conseil 
économique et social. 
 
 

  Communication 
 
 

 La Commission de la condition de la femme, à sa cinquante-quatrième session, 
examine les résultats du plan qu’elle a élaboré et mis en œuvre en vue d’accorder à 
la femme une place privilégiée qui lui permette de jouir de sa dignité et de sa 
position existentielle dans le monde entier, ainsi que des rapports étayés par des 
statistiques et des données chiffrées présentés par des entités gouvernementales et 
civiles, montrant formellement qu’un grand nombre des buts ont déjà été atteints et 
que les objectifs ont été réalisés. Cependant, un examen minutieux révèle qu’il faut 
durant la prochaine étape s’occuper de nombreuses questions qui ont trait à la 
profondeur humaine et au rôle existentiel de chacun. 
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 Il convient de cesser de considérer la femme comme un objet pour la 
considérer comme un acteur, principale responsable de la formulation des 
orientations mondiales dans les domaines économique, politique et militaire, les 
femmes n’intervenant dans ces dernières que comme outils d’application. Cela alors 
que ce sont elles qui impriment leurs marques sur les femmes du monde entier, que 
les guerres expansionnistes et impérialistes se déroulent quotidiennement, faisant 
des milliers de victimes parmi les soldats et les résistants, ce qui signifie des 
millions de victimes si l’on prend en compte les familles, donc des milliers de 
femmes veuves, et des personnes handicapées et démunies qui sont à la charge des 
femmes qui deviennent le soutien économique, le protecteur social et le négociateur 
politique. Elles doivent également subir les déplacements, l’émigration, le veuvage, 
la faim, la pauvreté, la perte de leur spécificité féminine et de leurs besoins 
psychologiques.  

 S’intéresser à la femme comme objet et mettre l’accent sur la liberté et le droit 
de la femme à se comporter librement sur le plan corporel lui fait courir le risque 
d’être exploitée par les réseaux de prostitution qui se livrent à la traite des femmes 
et des filles ou par des prédateurs sexuels qui se déplacent dans le monde au nom du 
tourisme et de la liberté et qui déshonorent les mineures et agressent les enfants. On 
néglige les causes de cette discrimination que sont les politiques de guerre et la mise 
à l’écart de la femme pour ce qui est de formuler les politiques mondiales dans les 
domaines de la gestion financière et l’administration des activités, de formuler des 
politiques claires pour la paix et la coexistence mondiales et la coopération exempte 
de contrainte, d’oppression, de meurtres et de déplacements. 

 Au cours de la prochaine étape, il faut, dans les plans et programmes, cesser de 
se préoccuper de façon partielle de la place de la femme et se préoccuper des choix 
de la femme concernant ses droits à la singularité et à la diversité culturelle et 
confessionnelle, son rôle d’acteur central en vue d’exprimer de nouveau l’humanité 
du monde et la dimension humaine de la civilisation mondiale, dans l’élaboration 
des politiques publiques, en accomplissant : 

 – Des rôles véritables dans le domaine de la décision politique, au niveau de la 
conception et des arrangements; 

 – Dans le domaine de la recherche scientifique et écologique; 

 – En reconsidérant la famille en tant qu’unité centrale dans l’édification d’une 
société équilibrée, en l’autonomisant grâce à tous les instruments 
psychologiques, sociaux et économiques. 

 


